
Aujourd’hui le 9 novembre, date anniversaire de la chute du mur de Berlin, c’est la journée
internationale pour un Monde Sans Mur, à l’appel de nombreuses associations et collectifs.
Cette  journée  a  été  initiée  pour  la  2ème année  consécutive  par  Stop  the  Wall,  qui  est  la
Campagne  palestinienne  contre  le  Mur  d’apartheid  en  Palestine.  Nous  nous  étions  déjà
rassemblés l’an dernier, c’était Porte de Versailles.

En 2017, plus de 370 mouvements de tous les continents, des personnes touchées par les murs 
et celles qui aspirent à la justice, à la liberté et à l’égalité se sont organisées, ont défilé, 
dénoncé, appris et élaboré des stratégies lors d’une saison de mobilisation pour cette Journée 
mondiale du 9 novembre d’InterAction pour un #MondeSansMur.

Notre appel affirmait alors : Du Mur d’apartheid israélien sur les terres palestiniennes au Mur
de la honte étatsunien sur les terres indigènes à la frontière avec le Mexique, sans oublier le
mur anti-migrant à Calais, ce sont près de 70 murs à travers tous les continents qui déchirent
aujourd’hui la vie des gens et les terres, qui renforcent des frontières. Ils causent des milliers
de morts chaque année et détruisent le gagne-pain ainsi que l’espoir de beaucoup d’autres. Ils
sont  des  monuments  d’expulsion,  d’exclusion,  d’oppression,  de  discrimination  et
d’exploitation.

Cette année la situation exige d’amplifier notre mobilisation.
En Palestine l’armée israélienne massacre les manifestants non armés qui s’approchent du mur
de barbelés qui emprisonne la population de Gaza sous blocus, et l’autre mur, surtout en béton,
continue d’enfermer la population de Cisjordanie. 
En Palestine et dans les nombreux autres pays où ils ont été construits les murs, destinés à
renforcer les frontières, sont des instruments de domination des puissants pour empêcher la
liberté et l’autodétermination des peuples. Les murs, ce sont aussi le blocus de Cuba, et à notre
époque les obstacles souvent tragiques à la libre circulation des migrants et des réfugiés, et au
droit d’asile. Ils visent à empêcher la justice économique, sociale et environnementale.
De nombreux gouvernements participent à leur construction, font leur promotion, acceptent
leur existence, favorisent ainsi une véritable industrie des murs qui tire d’énormes profits de
leur construction et de leurs équipements : surveillance, systèmes de détection, radars, salons
de la sécurité ou de l’armement.

Cette année des associations de 16 pays ont annoncé qu’elles participeraient à la mobilisation :
Argentine, Brésil, Canada, Chili, Colombie, France, Allemagne, Inde, Malaisie, Mexique, 
Pays Bas, Norvège, Palestine, Espagne, Thaïlande, USA. 

Les murs sont les instruments de régimes politiques discriminatoires, racistes, exploiteurs, 
xénophobes, coloniaux, militaristes.



Contre ces régimes, les résistances populaires et la solidarité internationale se développent. 
Nous voulons aussi aujourd’hui manifester ces engagements pour la justice, la liberté, 
l’égalité, la dignité des peuples.

Mur d’annexion, de dépossession, d’enfermement, de séparation, d’apartheid, tous les murs
doivent tomber !

Mobilisons-nous pour développer des liens et la solidarité entre les gens affectés par les murs
et les mouvements luttant contre les murs, pour résister et couper les vivres à ceux qui tirent
profit des murs, pour assurer la liberté de circulation et la justice.

DE LA PALESTINE AU MEXIQUE TOUS LES MURS DOIVENT TOMBER !

DES PONTS PAS DES MURS !

LIBERTÉ DE CIRCULATION !

DE GAZA AU SAHARA TOUS LES MURS DOIVENT TOMBER !

DE RAMALLAH À MELLILA TOUS LES MURS DOIVENT TOMBER !

DE CALAIS À QUALANDIA TOUS LES MURS DOIVENT TOMBER ! 

MURS D’EXCLUSION RÉSISTANCE !

MURS D’OPPRESSION RÉSISTANCE !

MURS D’ENFERMEMENT RÉSISTANCE !

MURS D’ANNEXION RÉSISTANCE !

MURS D’APARTHEID RÉSISTANCE !


